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Mot du syndic 
 

J’imagine… 

 
Etre à la tête d’un exécutif communal, c’est bien entendu veiller à la bonne gestion 
des affaires courantes et des dossiers en cours. Mais c’est aussi imaginer la 
commune sous un autre aspect. 

Alors parfois, quand mon emploi du temps me le permet, je m’octroie un temps pour 
la réflexion et j’imagine… 

J’imagine une commune qui peut discuter d’égale à égale avec sa nouvelle voisine 
du Grand Fribourg. 

J’imagine des transports publics desservants nos trois villages avec une cadence à 
la demi-heure tout au long de la journée. Un réseau connecté de pistes cyclables et 
piétonnes qui permet de se déplacer en toute sécurité pour rejoindre le réseau 
ferroviaire. 

J’imagine une commune qui assure son approvisionnement énergétique de manière 
autonome et durable. 

J’imagine des infrastructures scolaires et parascolaires qui participent activement à 
l’épanouissement des générations futures. 

J’imagine une commune emprunte de tolérance et d’ouverture pour lui permettre de 
s’agrandir en conjuguant les intérêts de chacun, tout en appliquant les nouvelles 
normes environnementales. 

J’imagine des citoyens qui voient poindre un sentiment d’envie dans le regard de 
leurs interlocuteurs quand ils disent qu’ils habitent la commune de La Brillaz. 

Mon téléphone sonne… me voilà sorti de mes rêveries.  
Alors je me dis que si imaginer c’est bien et c’est même indispensable, la frontière 
entre réalisme et utopisme est des plus étroite.  

Les plus beaux rêves sont ceux que l’on peut réaliser… même si pour cela il faut 
prendre son temps. Pragmatisme, patience, persévérance et conviction sont encore 
les meilleurs moyens pour dessiner l’avenir d’une commune. 

 

Daniel Terrapon, Syndic 
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Repas des ainés

Comme à chaque début d’année, ils ont répondu présents à
l’invitation de la commune. Nos ainés étaient un peu plus de
huitante à venir partager un moment de convivialité en ce
dimanche 21 janvier.

Une journée débutée par un grand écart générationnel grâce à
une très belle prestation du chœur d’enfants Les Tournesols.
L’histoire et l’avenir de La Brillaz réunis pour un mélodieux
échange.

Et puis c’est le moment de partager les souvenirs. De se
remémorer les événements que les moins de vingt ans ne
peuvent pas connaître… comme dit la chanson. On savoure
l’excellent repas servi grâce à l’aide indispensable du
Groupement des dames d’Onnens.

Voilà venu le moment tant attendu de la galette des rois, histoire
de se rappeler qu’il fut un temps où cette journée avait lieu le jour
de l’épiphanie. Mais à cette époque on avait congé ce jour-là.

A vrai dire, le petit pain sucré a un rôle bien précis qui n’est pas
très gastronomique. Il désignera la reine et le roi du jour qui
auront l’honneur d’ouvrir le bal. Et même si les articulations
coincent un peu, la piste de danse ne tarde pas à se remplir.

Seul bémol de la journée, selon certains, c’est que les jeunes ne
viennent pas. Définition du jour pour le mot «jeune»: Personne
fraichement retraitée. Comme quoi tout est relatif…

Un grand merci à tous les participants et surtout à toutes les
personnes qui par leur engagement font qu’année après année
l’organisation de cette journée en l’honneur de nos anciens reste
possible.

Texte et photos:
Daniel Terrapon
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